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Dans mon précédent article publié sur le site web Arib, je soulignais que le Burundi est très 

sérieusement en danger à cause de la légèreté avec laquelle il est géré. Je plaidais pour un 

changement de cap dans la gouvernance démocratique et socio-économique du Burundi. Je 

soulignais que ce changement de cap n’est possible qu’à la seule condition : tous les 

Burundais doivent comprendre la nécessité de s’investir et de participer 

activement dans un Vaste Mouvement de Changement (VMC) autour d’un projet 

unique de « redonner de la dignité et de la grandeur au Burundi qui en perd de 

plus en plus. De contribuer à asseoir une démocratie véritable, faire du Burundi un 

Etat de droit dans lequel tous les citoyens ont un mot à dire, dans lequel les droits 

et libertés sont respectés et la dignité du pays est défendue aussi bien à l’intérieur 

qu’à l’extérieur. Mettre fin à l’impunité et défendre le pays contre toutes sortes de 

menaces qui risquent de l’affaiblir et contre lesquelles il n’est pas défendu pour le 

moment : détournements, corruptions, refus des libertés et des droits, pillages, 

braderie, divisions, appauvrissement, maladies, famine, chômage des jeunes, 

manipulation des juges, une insécurité entretenue et permanente. De relancer 

l’économie et de restaurer la confiance des bailleurs. De réconcilier les Burundais 

en paroles et en actes, etc.». 

J’insistais sur le fait que ce VMC n’est possible que si les hommes et femmes politiques 

acceptent de se faire violence et de mettre de côté leur égo, de mettre en avant 

l’intérêt général de tous les Burundais et pas la recherche d’un raccourci pour 

s’enrichir sur le dos du bas peuple comme certains l’ont bien fait. 

Tous les acteurs politiques burundais ainsi que les hommes et femmes de la société civile et 

des médias ; bref, tous ceux qui sont opposés au système DD instauré par un club de 

quelques généraux, du Président Nkurunziza et de ses proches fidèles ont un choix entre 

deux scénarios : 

1. Participer aux élections de 2015 de façon dispersée avec plusieurs listes ; ce qui 

reviendrait à dérouler un tapis rouge au système DD du club de rester aux commandes 

du pays avec toutes les conséquences de menaces sur la triple survie de tous les non 



membres du parti CNDD-FDD et plus particulièrement les leaders de l’ADC-IKIBIRI mais 

aussi des membres du CNDD-FDD-UPD qui sont opposés au système DD du club 

Nkurunziza. Manassé NZOBONIMPA, Alexis SINDUHIJE, Léonard NYANGOMA, etc. seront 

condamnés de rester en exil pendant encore 5 ans. Hussein RADJABU et d’autres 

prisonniers politiques comme les membres du MSD seront condamnés injustement à 

rester  dans les geôles de Mpimba. Agathon RWASA reprendra encore une fois le chemin 

de l’exil ou rejoindra Hussein RADJABU à Mpimba pour plusieurs années en tout cas pas 

moins de 10 ans pour l’éloigner de la scène politique, les élections de 2020 seront 

préparés dès le lendemain de la victoire du CNDD-FDD en 2015. De toutes les façons, le 

dossier des BANYAMULENGE qui pèsent sur lui et qu’on vient de réactiver alors qu’il a 

été Directeur de l’INSS pendant quelques années sans être inquiété devait interpeller 

RWASA et tous les hommes politiques.  Un autre exemple parlant est de celui de Pasteur 

HABIMANA qui vient être lâché par le système DD qu’il vient de servir pendant cette 

législature et comme récompense accompagnera RWASA en prison si ce dernier 

échappe à un probable attentat DD. Eh oui, le cas de Manassé NZOBONIMPA, un militant 

de première heure  du CNDD-FDD, qui était bien haut placé à côté du cas RADJABU 

montrent à suffisance que les membres du CNDD-FDD ne sont pas épargnés non plus et 

que leur triple survie PEP peut être menacée. Les prochains membres du CNDD-FDD qui 

seront dans le collimateur sont certainement les deux nouveaux directeurs de l’INSS et 

de la SOBUGEA. L’histoire nous le dira. Je ne reviendrai pas sur le cas de Frédéric 

BAMVUNGINYUMVIRA qui traîne un dossier judiciaire monté de toute pièce pour le 

discréditer. Léonce NGENDAKUMANA n’est pas aussi épargné car il vient d’être jugé avec 

un an d’emprisonnement. Quid des Upronistes, les perquisitions qui viennent d’être 

opérées à leur domicile en violence flagrante de la loi est un message fort qui s’adresse 

aux Batutsi pour les intimider. Charles NDITIJE lui aussi n’est pas épargné, c’est un Hutu 

qui dérange les hommes du système DD dans la mesure où il est à la tête d’un parti tutsi 

et qu’il n’aurait pas rempli le cahier des charges de casser l’UPRONA. Enfin Jacques 

BIGIRIMANA doit comprendre lui aussi que sa mission de leader de l’opposition touchera 

bientôt à sa fin et que par conséquent, il devrait penser à sa triple survie PEP après les 

élections de 2015 car rien ne dit qu’il sera toujours dans les bonnes grâces du club 

système DD. Je n’oublierai pas les hommes et femmes de la société civile qui sont 

aujourd’hui intimidés et menacés soit de mort ou d’emprisonnement : Pacifique 

NININAHAZWE, Pierre-Claver MBONIMPA, Gabriel RUFYIRI, Bob RUGURIKA, Domitile 

KIRAMVU, Innocent  MUHOZI et d’autres journalistes de la RPA, de Isanganiro, de la TV 

Renaissance, etc. 

 

2. Les hommes et femmes politiques acceptent de se faire violence et de mettre de côté 

leur égo, de mettre en avant l’intérêt général de tous les Burundais et acceptent de se 



mettre ensemble et animer le VMC malgré la différence de vision et des intérêts 

divergents. Autrement dit, tous les hommes et femmes mentionnés ci-haut et bien sûr 

d’autres auraient un et deux objectifs communs : sauver la Patrie en danger et garantir 

leur triple survie PEP et des membres de leurs partis ou organisations. C’est la seule voie 

pour honorer la mémoire de tous ces burundais, membres du FNL, de l’UPD, du MSD, 

etc. qui ont été assassinés pour des raisons d’appartenance politique avant et après les 

élections de 2010. Qui peut oublier Léandre BUKURU, un hutu du MSD qui a été décapité 

par les envoyés du club système DD ? Qui peut oublier Ernest MANIRUMVA ? Je ne 

prends que ces deux exemples mais tout le monde sait très bien qu’il y en a plus de 

milliers de tels cas. La seule garantie de votre triple survie RWASA Agathon, BAGAYA 

Alfred, BIGIRIMANA Jacques, MIBURO Emmanuel, KENESE Jacques, HABIMANA Pasteur, 

NYANGOMA Léonard, François BIZIMANA, Alexis SINDUHIJE, NZOBONIMPA Manassé, 

KAMPAYANO Pascaline, BARAMPAMA Marina, NDITIJE Charles, NGENDAKUMANA 

Léonce, BAMVUNGINYUMVIRA Frédéric, RADJABU Hussein, NININAHAZWE Pacifique, 

RUFYIRI Gabriel, MBONIMPA Pierre-Claver, MUGWENEZO Chauvineau, MANWANGARI 

Jean-Baptiste, NGAYIMPENDA Evariste, SIBOMANA Tatien, NDIKUMANA Victoir, 

SAHINGUVU Yves, GASUTWA Bonaventure, NIYOYANKANA Bonaventure, NDAYIZAMBA 

André, NDIHOKUBWAYO Jean-Claude, MASENGE, MINANI Jean, NDAYIZEYE Domitien, 

NTIBANTUNGANYA Sylvestre, BAGAZA Jean-Baptiste, BUYOYA Pierre, etc. est de vous 

mettre ensemble et lancer ce VMC autour d’un projet crédible qui garantit la triple 

survie PEP de tous les citoyens burundais et ainsi sauver la Patrie en danger. La politique 

n’est pas statique, elle est dynamique et par conséquent rien n’est impossible. 

COMMENT ? 

 

� Cesser immédiatement des attaques, accusations ou critiques sur les ondes et dans les 

médias de toute personne ou parti politique opposé au système DD ; 

� De toute urgence instaurer un dialogue entre membres des différentes tendances d’un 

même parti, même les belligérants qui se sont combattus pendant des années finissent 

par dialoguer.  

� D’urgence, toutes les tendances du FNL c’est-à-dire Mossieur Agathon RWASA avec 

Monsieur Alfred BAGAYA ; Monsieur Jacques BIGIRIMANA avec Monsieur Emmanuel 

MIBURO ; Monsieur Pasteur HABIMANA avec Monsieur Jacques KENESE, etc. s’il vous 

plaît si vous aimez réellement le Burundi et les Barundi, si vous vous aimez vous-même, 

je vous invite rapidement à vous rassembler au tour d’ne formule consensuelle pour 

vous retrouver  dans un FNL réconcilié et reconnu par la loi. Que chacun d’entre vous 

adopte un profil bas, mette de côté son propre égo, privilégie sa triple survie et celle des 

autres, de l’intérêt général de la Patrie. Ce rassemblement doit se faire dans un délai très 

cours, vous n’avez plus assez de temps à perdre. Faites-vous élire en tant que 



parlementaires vous Tous y compris RWASA (sur la seule liste du VMC). Votre triple 

survie sera garantie. Je vous en prie, vous en sortirez rehaussés et renforcés, vous aurez 

aussi sauvé le peuple burundais et la Patrie. 

 

� D’urgence, Messieurs NGENDAKUMANA Léonce, MINANI Jean, BAMVUNGINYUMVIRA 

Frédéric, NDAYIZEYE Domitien, NTIBANTUNGANYA Sylvestre, s’il vous plaît s’il vous plaît 

si vous aimez réellement le Burundi et les Barundi, si vous vous aimez vous-même, 

mettez votre expérience au service de la Patrie. Donnez un bon exemple, reconstruisez 

votre famille politique en une seule entité. Monsieur MINANI Jean, faites-vous violence 

et rejoignez les autres avec tous vos membres au FRODEBU initial. La question de 

positionnement ou de liste est une question technique. Faites-vous tous élire en tant 

que parlementaires. Je prierais Monsieur NTIBANTUNGANYA d’user de sa sagesse pour 

réconcilier les tendances. Le FRODEBU en sortira renforcé et c’est la seule façon 

d’honorer le Président Ndandaye et tous ses compagnons de lutte emportés par la crise 

de 1993. 

 

� D’urgence, NDITIJE et ses amis de l’UPRONA, merci de tenter l’impossible de trouver le 

terrain d’entente avec le camp NIBIGIRA-BAZOMBANZA. Concilie NIBIGIRA et 

BAZOMBANZA doivent comprendre que leur mission regrettable prendra fin avec les 

élections de 2015. Et après ? Et si le CNDD-FDD n’arrivait pas à tripoter pour vous. 

Pensez à quelle sauce vous allez manger. Cessez vos manœuvres sans issue et faites-

vous violence, remettez le parti au camp NDITIJE conformément au jugement de la cour 

de justice de l’EAC. A défaut de cela, j’invite le camp NDITIJE à constituer une liste des 

indépendants avec toutes les forces vives de la Nation et de se concerter avec le VMC 

pour se partager les communes et les provinces pour les communales et les législatives. 

Aucune commune et aucune province n’aurait deux listes pour ces élections du moins 

pour tous ceux qui sont opposés au système DD et qui ont un seul objectif de sauver le 

Burundi de la dérive. Les membres de l’UPRONA sont priés d’encourager les autres partis 

politiques à se réunifier. 

� Aux membres de l’UPD FELUZI et MUGWENEZO, merci de concrétiser et finaliser 

rapidement la réunification de l’UPD. Après réunification, merci de continuer le dialogue 

avec tous les déçus du CNDD-FDD pour qu’ils rejoignent l’UPD. Je pense d’ores et déjà à 

Manassé NZOBONIMPA qui est déjà à l’œuvre. Monsieur Hussein RADJABU devrait 

faciliter ce travail. 

� Aux hommes des Eglises, vous avez une lourde responsabilité dans la mesure où pas mal 

de membres des églises sont fortement représentés dans les CEPI et CECI. Le plan de 

tricherie des élections mis en application dans l’enrôlement des électeurs ne peut en 

aucun cas être accepté par les églises burundaises et plus particulièrement l’église 



catholique. Le Burundi va très mal et la seule solution pour le sortir de cette situation est 

« le printemps burundais » qui doit passer par des élections libres, démocratiques et 

transparentes dans le strict respect de la constitution actuelle. Si l’Eglise catholique 

ferme les yeux sur les tricheries en cours dans l’enrôlement des électeurs et sur le 

troisième mandat du Président Nkurunziza, il y a risque de déception de la part des 

chrétiens. Je prierais les Révérends Archevêques Ntamwana et Ngoyagoye d’user de leur 

sagesse pour plaider auprès du Président Nkurunziza pour qu’il renonce au troisième 

mandat et qu’il organise des élections libres et transparentes. Pour cela, il faut le plus tôt 

possible de créer un climat apaisé en remplaçant l’équipe de la CENI et en désarmant les 

hommes au manteau qui sème la zizanie et l’insécurité à travers tout le Burundi. C’est le 

moment de « laisser partir le peuple burundais » sur la voie d’une véritable démocratie, 

préalable à un développement intégral et durable du Burundi. 

� Enfin, aux hommes et femmes des médias, de la société civile et à tous les Burundais, les 

élections sont les vôtres. N’acceptez pas qu’on vous vole votre démocratie. Merci de 

vous préparer à superviser vous-même les élections car elles sont vôtres kandi 

ak’imuhana kaza imvura ihise. Nous saluons d’ores et déjà les citoyens de Musaga et des 

autres coins du Burundi qui ont pris en flagrant ces voleurs et tricheurs du système DD. 

� A la jeunesse burundaise dans son ensemble, préparez votre avenir. Votre avenir passe 

par le changement de cap au Burundi dans sa gouvernance sécuritaire, économique, 

démocratique et politique. Le CNDD-FDD a échoué lamentablement. Mobilisez-vous et 

exigez de la part des responsables de vos partis respectifs une forte coalition et un 

Vastement Mouvement de Changement  qui aura comme seul objectif de sauver la 

Patrie en danger.  

 

Dakar, le 06 décembre 2014 




